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la donce expérience qe notre divin Maitrie
bénit sensiblement le ministère pastoral, lors-qu 'on l'exerce souis l'influence de la dévotion à
son Coeur Sacré Voici, entre autres, quelques
faits que j'ai promis ce publier.---Ji fus appelé,il y a quelque temps, chez un malade, uin'avait plus reçu les sacrements depuis desannées. A mon arrivée dans cette maison, lafemme me dit tristement : " Ah! vous ne serezpas bien reçu '" Je recommandai cette conversionan Cour de Jésus, en lui faisant une promesse.Ma confiance ne fut pas trompée; le malade mereçut tout d,'abord, puis, sous l'action de la grâce,il consentit à se confesser et reçut avec grandepiété les derniers sacrements. Un autre maladerefusait obstinément les sacrements ; vraipharisien,il préf endait qu'étant honnéte homme,il n'avait à se repentir de rien. La miséricordeseule du Cour de Jésus pouvait toucher cetteâme, aveuglée et endurcie par l'orgueil. Je necessai de la lui recommander. Enfin, il reçutles consolations de la religion avec la plusprofonde humilité et le plus vif repentir, et,deux jours après, il s'endormit dans la paixdu Seigneur.-Une troisième conversion, surle lit de mort, m'a paru plus admirableencore. in premier vendredi du mois, on vintme prévenir qu'un homme était gravementmalade à l'Hôpital, et que je rencontrerais unegrande difficulté à le préparer à la mort : ilvivait, depuis longtemps, séparé de sa femme.On me disait en même temps, qu'il n'yavait pas de danger imminent ; comme j'étaistrès-occupé ce .jour-l, je fixai ma visite au Ïende-


